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problème. Il apporte aussi son 
expertise pour favoriser la ré-
sistance des forêts. Cela passe 
également par un mélange des 
essences, une valorisation de 
la régénération naturelle, l’in-
troduction ponctuelle d’essen-
ces adaptées au futur climat… 
La forêt s’appréhende sur un 
temps long de l’ordre du siècle. 
En cas d’accident, il faut plu-
sieurs dizaines d’années à une 
forêt pour se reconstituer. Il 
est donc primordial d’antici-
per sa sauvegarde en adaptant 
nos pratiques au plus vite.

La forêt de Bourgogne Franche-Comté se trouve ac-
tuellement dans une situation inédite :
les crises sanitaires se succèdent sans 
interruption, appelant toute notre atten-
tion pour l’avenir des arbres.

byx disparate, un papillon au-
tochtone qui n’avait pas pullu-
lé depuis plus de 25 ans en 
région. La mondialisation 
amène aussi de plus en plus 
d’espèces nouvelles, comme la 
pyrale du buis, papillon asiati-
que dont la chenille défolie les 
buis tel un feu de forêt en ré-
gion depuis 2017. On peut aus-
si citer la chalarose du frêne, 
champignon venu d’Asie, ou 
encore la cécidomyie des ai-
guilles du Douglas, une mou-
che d’Amérique du Nord. 
Dans leur écosystème d’origi-
ne, ces espèces ont des parasi-
tes et prédateurs qui régulent 
leur expansion.

■Que faire pour protéger 
les forêts ?

Le Département de la Santé 
des Forêts, grâce à un réseau 
de correspondants observa-
teurs (techniciens de l’ONF, 
du CNPF , des Chambres 
d’agriculture, des DDT…), 
exerce une veille permanente 
pour détecter au plus tôt tout 

gion en 2018 a ravagé des 
plantations d’épicéas et de sa-
pins. En revanche, les pessiè-
res naturelles du Haut-Jura 
restent épargnées jusqu’à pré-
sent, car les arbres sont ici 
dans leur optimum écologique 
et sont donc beaucoup plus 
résistants. L’année 2019 a été 
marquée par une défoliation 
de plus de 1 000 ha de chê-
naies-charmaies en Val-de-
Saône par la chenille du bom-

■Pourquoi les ravageurs 
font-ils plus de dégâts 
aujourd’hui ?

À la faveur de la hausse des 
températures, le cycle de déve-
loppement de certains insec-
tes s’accélère et entraîne des 
pullulations. Les arbres déjà 
affaiblis par la sécheresse sont 
beaucoup plus fragiles face 
aux attaques. Ainsi, l’épidémie 
de scolytes débutée sur la ré-

■Les sécheresses mettent-
elles en péril les arbres ?

Les arbres savent mettre en 
œuvre des stratégies de régula-
tion en stoppant leur croissan-
ce et en fermant leurs stoma-
tes. Cela se manifeste par un 
jaunissement rougissement 
des feuilles, par exemple ob-
servé dans certaines hêtraies-
charmaies à l’été 2018 
et 2019. Cependant, un 
stress hydrique prolon-
gé (comme en 2018 
et 2019) peut être fatal. 
Le manque d’eau peut 
provoquer des embolies 
gazeuses, c’est-à-dire l’ap-
parition de bulles d’air 
dans les branches et le 
tronc, entraînant parfois 
la mort de l’arbre. Face à 
des aléas climatiques forts, 
l’incidence sur la vitalité des 
arbres se manifeste sur diffé-
rents temps. On constate par-
fois une mortalité directe, 
mais souvent, les phénomènes 
de dépérissement perdurent 
plusieurs années après l’aléa, 
en lien avec le développement 
de parasites de faiblesse. Il faut 
donc s’attendre à de tels phé-
nomènes pour les sécheresses 
déjà passées.
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Nos forêts menacées
par les crises sanitaires

Dans le n° 29 de la revue Bour-
gogne Franche-Comté Nature, 
découvrez un article décrivant 
les événements liés aux rava-
geurs et aux extrêmes climati-
ques survenus en 2017 en 
Bourgogne Franche-Comté.

■Mini-glossaire
CNPF : Centre national de la 
propriété forestière.
DDT : Direction départemen-
tale des territoires.
ONF : Office national des fo-
rêts.
Pessière : forêt d’épicéas.
Scolyte : insecte coléoptère se 
nourrissant d’arbres.
Stomate : petit trou situé sur 
les feuilles servant à l’évapo-
transpiration.

Pour en savoir plus

Partenariat
Cette page est réalisée en partenariat avec l’asso-
ciation fédératrice Bourgogne Franche-Comté Na-
ture, association rassemblant vingt structures 
ayant trait à la biodiversité. Une coopération né-
cessaire afin de mieux « transmettre pour préser-
ver ».

Rendez-vous les 6 et 7 novembre à la maison 
du Parc naturel régional du Morvan, à Saint-
Brisson, pour les 17e rencontres Bourgogne 
Franche-Comté Nature sur le thème Les plan-
tes et leurs interactions avec d’autres organis-
mes vivants. Plus d’infos sur www.bourgo-
gne-franche-comte-nature.fr, par mail à 
contact@bfcnature.fr ou au 03.86.76.07.36.

Saint-Brisson (58)
Rencontres autour des plantes Crédits

Coordination : Daniel Sirugue, rédacteur en 
chef de Bourgogne Franche-Comté Nature et 
conseiller scientifique au Parc naturel régio-
nal du Morvan.
Illustration : Gilles Macagno.
Rédaction : Mathieu Mirabel

« Une essence ne réagit pas de 
la même façon selon le territoi-
re. Les arbres croissent dans un 
écosystème forestier complexe 
et chaque fois différent, qui en-
tre forcément en compte dans 
leur survie. En 2020, nous avons 
lancé une étude pour mieux ca-
ractériser les aléas climatiques 
récemment survenus sur les hê-
traies en Franche-Comté et pour 
tenter de définir les facteurs de 
vulnérabilité de ces hêtraies dé-

périssantes post-2018 : sur quel 
type de sol étaient implantés les 
arbres touchés ? Quel était leur 
âge, l’historique sylvicole prati-
qué ? L’objectif est de pouvoir 
affiner les préconisations en di-
rection des gestionnaires et pro-
priétaires forestiers. »
Mathieu MIRABEL
Responsable du Département 
de la santé des forêts pour la 
région Bourgogne Franche-
Comté
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